
Cartooning for Peace, l’Organisation Mondiale Contre la 
Torture et l’Institut Arabe des Droits de l’Hommes’associent 
autour du projet “Dessinons la paix et la démocratie” qui 
propose aux jeunes et aux publics sensibles une réflexion par 
l’image et le sourire sur les grands défis auxquels fait face la 
jeunesse tunisienne.
Initié par Cartooning for Peace et soutenu par l’Union Européenne, 
“Dessinons la paix et la démocratie” est réalisé en concertation 
avec l’Institut Arabe des Droits de l’Homme dans le cadre de son 
implication dans le processus de réforme du système éducatif en 
Tunisie, et de l’implantation d’une stratégie nationale d’éducation 
à la citoyenneté.

Il permet la circulation d’une exposition reflétant les défis et les 
aspirations de la jeunesse tunisienne  dans 11 Clubs de Citoyenneté 
des collèges et lycées tunisiens sur tout le territoire, un travail de 
médiation  autour de l’exposition et l’organisation de rencontres 
entre les professionnels du dessin de presse tunisien et les jeunes 
des Clubs.

Il est également mis en oeuvre par le bureau de l’Organisation 
Mondiale Contre la Torture (OMCT) en Tunisie dans le cadre 
du développement de ses activités culturelles auprès du public 
carcéral en partenariat avec la Direction Générale des Prisons et de 
la Rééducation (DGPR), et avec le soutien de l’Ambassade de Suisse. 
Six établissements tunisiens vont piloter le projet à partir d’octobre 
2017. Une attention particulière sera portée aux mineurs et aux 
femmes détenues.
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En Tunisie, la consommation de stupéfiants est punie 
d’un an de prison minimum, conduisant de nombreux 
jeunes derrière les barreaux pour avoir fumé un joint. 
Selon Human Rights Watch, 6700 Tunisiens étaient 

emprisonnés pour ce motif en janvier 2017. Si le monde 

politique a tardé à s’emparer de la question, beaucoup 

d’associations, d’artistes et de militants de la société 

civile militent pour un nouveau projet de loi qui régulerait 

autrement la consommation de stupéfiants en Tunisie, en 

mettant l’accent sur la prévention et non la répression. 

Les jeunes consomment donc des substances illicites 

en cachette et ne trouvent pas d’écoute ou de soins 

adéquats lorsque certains deviennent accros. Le soutien 

psychologique est quasi absent en raison du manque de 

centres d’accompagnement et de personnel spécialisé sur 

la question. Quant à la peur de l’incarcération, elle vient 

augmenter la défiance d’une partie de la population à 

l’égard de la police. Pas de trêve pour la jeunesse dont le 

seul recours reste encore la rue et la protestation pacifique.

 يُعاقِب القانون في تونس على استهلاك المخدّرات بالسجن لمدّة لا تقلّ عن

 سنة واحدة، مم ألقى بالعديد من الشباب وراء القضبان لتدخينهم سيجارة.

 ووفقا لما ورد عن منظمّة »هيومن رايتس ووتش« في شهر جانفي / كانون الثاني،

 فقد أودِع السجن 6700 تونسّي لهذا السبب 2017. وإذا تأخّر عالم السياسية في

 تناول هذه القضية، فإنّ العديد من الجمعياّت والفنّانين ونشطاء المجتمع المدنّي

 يناضلون من أجل وضع مشروع جديد من شأنه أن ينظمّ بشكل آخر مختلِفٍ

 استهلاكَ المخدّرات في تونس، مع التّركيز على الوقاية بدلا من القمع. ولذلك فإنّ

 الشّباب يستهلكون سّرا موادَّ غير مشروعة ولا يستطيعون العثور على ما يكفي

 من الإصغاء أو الرعّاية عندما يصبح البعض منهم مدمِنين. فالدّعم النّفسّي غائب

 تقريبا بسبب عدم وجود مراكز الدعم والموظفين المتخصّصين في هذه المسألة. أما

 بالنسبة إلى مسألة الخوف من السجن، فإنهّا تزيد من عدم ثقة جزء من السّكّان

 في أجهزة الشرطة. فما من هدنة للشباب الذين لا يزال الملجأُ الوحيد بالنّسبة

 إليهم هو الشارع والاحتجاج السلميّ.

LOI 52 BATAILLE D’UNE GÉNÉRATION

القانون 52
 معركة جيل ضد السّجن الآلّي

Cristina (Portugal)

Glez (Burkina Faso)

Needall 
(Tunisie)

(Boligán (Mexique
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L’envie de chercher une herbe plus verte ailleurs 
n’est pas partie avec la révolution tunisienne et son 
patriotisme. Ils sont encore des milliers à tenter de partir 

chaque jour vers Lampedusa dans le rêve d’un eldorado 

européen. D’autres choisissent la guerre en Syrie, la Tunisie 

étant le premier pays fournisseur de combattants au Levant, 

dont beaucoup ont rejoint les rangs de l’organisation Etat 

islamique. Près de 400 d’entre eux seraient rentrés au pays 

selon le Ministère de l’Intérieur. L’Etat devra aussi gérer 

le retour d’un plus grand nombre, en provenance des 

camps d’entraînement libyens. Le chômage, l’injustice, 

la certitude “d’aller dans le mur” par manque de vision 

pour l’avenir comme disent beaucoup de Tunisiens, 

la recherche d’une identité morcelée par les interdits 

religieux sous la dictature, et le sentiment de “hogra” 

(mépris) sont quelques uns des facteurs qui poussent la 

jeunesse tunisienne à quitter le pays. Près de 15% des 

Tunisiens vivent également en-dessous du 

seuil de pauvreté, encourageant ainsi les 

jeunes à partir pour trouver du travail.

 إن الرّغبة في البحث عن الفرص خارج تراب الوطن لم تنبع من الثّورة التونسية ولا

 من روحها الوطنيّة. ولا يزال هناك الآلافُ يحاولون المغادرة كلّ يوم نحو الجزيرة

 الإيطاليّة لمبدوزا Lampedusa في حلم شبيه »بالألدورادو« الأوروبي. أمّا البعض الآخر

 فيختار الحرب في سوريا، وتونس هي أوّل بلد يزوّد بالمقاتلين في بلاد الشّام، وكثير

 منهم انضمّوا إلى صفوف تنظيم الدولة الإسلامية في العراق والشّام »داعش«. وقد

 أفُيد بأن نحو 400 منهم عادوا إلى ديارهم وفقا لوزارة الدّاخليّة. وسيتعيّن على الدّولة

 أيضا إدارة عودة المزيد من النّاس من معسكرات التدّريب الليّبيّة. إنّ البطالة والظلم

 واليقين من وضعيّة »الاصطدام بالحائط« بسبب عدم وجود رؤية جليّة للمستقبل،

 كما يزعم العديد من التونسيّين، والبحث عن هويةّ تجزئّها المحظورات الدينيّة تحت

 سيطرة الحكم الدّكتاتوريّ، والشعور بـ«الاحتقار« المعبّر عنه بالعاميّة التونسيّة الحُڨرة

 )الازدراء( هي بعض العوامل التي تدفع الشّباب التوّنسّي إلى مغادرة البلاد. ويعيش ما

 يقرب من 15٪ من التونسيّين أيضا تحت خطّ الفقر، مما يشجّع الشّباب على الرحيل

للعثور على فرص الشّغل.

mIGRATIONS SE RECONSTRUIRE AILLEURS ?

الهجرة
  إعادة البناء في أماكن أخرى؟

Mauro Biani (Italie)

 — يموت غريق — يموت مريض — يموت مجّوع — يموت بالرصّاص
— ما ثماّش آش كون ينجّم يختار عيش — حتىّ في الميردا ، المهمّ يعيش

Willis from Tunis (Tunisie)

حروف وارقام وبشر

DLOG (Tunisie)

  — ترى إلّي هذا عادي كيف
نصّ شبابنا يهجّو ملبلاد؟

  — إلّي يدهّشوني برشة هوما
إلّي يحبّو يرجعو للبلاد,

 Chedly Belkhamsa
(Tunisie)



Cartooning for Peace est un réseau de dessinateurs de presse qui 
combattent avec humour pour le respect des cultures et des libertés. 
Réunissant 162 dessinateurs de presse de 58 pays, l’association est présidée 
par le dessinateur du journal français Le Monde, Plantu et placé sous le 
patronage de l’ancien Secrétaire général des Nations-Unies, Kofi Annan.

L’association a pour objectifs de soutenir les dessinateurs dans le monde 
; de proposer des actions d’éducation aux médias et à la citoyenneté et 
d’organiser des événements proposant un regard critique sur nos sociétés. 
Le programme “Dessinons la paix et la démocratie” se décline dans 8 autres 
pays du monde.

L’Organisation Mondiale Contre la Torture (OMCT) est une organisation 
non-gouvernementale internationale à but non-lucratif qui vise à renforcer 
les capacités de la société civile et des autorités dans la prévention de 
la torture et des mauvais traitements et la lutte contre l’impunité. Les 
interventions de l’OMCT en Tunisie concernent trois volets complémentaires 
: (1) le plaidoyer et les réformes législatives et institutionnelles, (2) 
l’assistance directe aux victimes de torture et des mauvais traitements, ainsi 
que (3) la sensibilisation du grand public.

Au titre de ses actions de sensibilisation, l’OMCT travaille depuis l’automne 
2015 sur des projets culturels dans les prisons tunisiennes notamment via 
un partenariat avec la DGPR pour amener les Journées Cinématographiques 
de Carthage (JCC) dans les prisons et la collecte de livres pour les 
bibliothèques pénitentiaires.

L’Institut arabe des droits de l’Homme (IADH) est une organisation 
régionale indépendante qui oeuvre pour la promotion des droits 
humains dans la région arabe. Il a été fondé en Mars 1989, à l’initiative de 
l’Organisation arabe des droits de l’Homme (AOHR), l’Union des avocats 
arabes (ALU), la Ligue tunisienne des droits de l’Homme (LTDH), et avec le 
soutien du Centre des Nations Unies pour les droits de l’Homme.

L’Institut arabe des droits de l’Homme vise à diffuser la culture des droits 
de l’Homme et des droits civils, politiques, sociaux, économiques et 
culturels, comme énoncés dans la Déclaration universelle des droits 
de l’Homme (UDHR), et les conventions internationales et ce, à travers 
le développement des capacités, le renforcement des connaissances, 
l’élaboration des politiques et la réforme des institutions. L’Institut arabe 
se base dans sa mission sur le principe de l’universalité, l’indivisibilité des 
droits, la participation, l’égalité et l’inclusion.

ACCÈS À L’EMPLOI UN FOSSÉ ENTRE L’OFFRE ET LA DEMANDE

Que sont devenus les diplômés-chômeurs 
et autres sans emplois qui avaient grossi les 
rangs de la révolte en 2011 ? Avec un taux 

de chômage qui stagne à 15% pour 4 millions 

de Tunisiens actifs, la situation change peu. 

A l’exception de quelques garanties via la 

nouvelle Constitution : les sit-in dans les sites 

pétroliers qui ont eu lieu en 2016 et 2017 

témoignent d’un acquis indéniable, celui de 

revendiquer le droit à un travail digne. 

Mais l’autre défi à relever reste celui 
de l’orientation. Alors que les universités 

continuent de former des ingénieurs et des 

diplômés en sciences et en lettres, le pays 

a besoin de main-d’œuvre : plombiers, 

employés d’hôtels et de restaurants, barmen. 

Pourtant, peu de jeunes Tunisiens considèrent ces métiers 

comme nobles et respectables et continuent de s’orienter 

vers des filières à faible débouchés pour éviter des 

salaires trop modiques. Outre ceux qui militent pour leurs 

droits économiques et sociaux, quelques lueurs d’espoir 

apparaissent comme les jeunes entrepreneurs qui ont 

pu faire naître un écosystème de startups en Tunisie. La 

renommée de certaines entreprises, spécialisées dans 

les objets connectés par exemple, dépasse désormais les 

frontières tunisiennes.
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    خمسة وثلاثين في الميا مشّباب بطاّلة — عندك حل سيدي الرئيس؟ — يلزمهم يشيبو فيسع

Willis from Tunis (Tunisie)

 لا يعيّشك، ما
 نحب كان نخدم

على روحي

 Chedly
 Belkhamsa

(Tunisie)

يزّينا — يزي من التقشف — توى ارجعوا للبطالة

Chappatte (Suisse)

 — عَنْدِي شْهَادَة
 فِي الهَنْدْسَة الكَّمِيَّة
وَائلِْ وُمِيكَانيِكْ السَّ
 — خَارِقْ للِعَْادَة،

 حَتَّى نحَْنَا نلْوَْجُو فِي
plombier

Mykaïa (France)

 ما الذي أصبح عليه خرّيجو الجامعات المعطّلون عن العمل وغيرهُم ممّن لم

غل وهم أولئك الذين رصّوا صفوف الثورة في العام 1102 ؟ فمع  ينعم بفرص الشُّ

ر بـ 15٪ من مجموع 4 ملايين تونسّي نشط،  تراجع معدّلات البطالة إلى نسبة تقُدَّ

 فإنّ الوضع بقي على حاله تقريبا. وباستثناء بعض الضّمانات التي جاء بها الدستور

 الجديد: فإنّ الاعتصامات في مواقع النفط التي وقعت في عام 2016 و2017 تقف

  شاهدا على إنجازات لا يمكن إنكارها، وهي المتمثلّة في حقّ المطالبة  بالعمل اللائّق.

 ويبقى التحدي الآخر متمثّلا في التكوين والتوجّيه الجامعي. ومع استمرار الجامعات

 في تكوين المهندسين وتخريج حاملي الشّهادات في مجالات العلوم والآداب، فإنّ البلاد

 في أمسّ الحاجة إلى القوى العاملة من قبيل: السّبّاكين، وعمّال الفنادق والمطاعم.

 ومع ذلك، فإنّ قلةّ قليلة من الشباب التونسي يعتبرون هذه الوظائف نبيلة ومحترمة

 ويستمروّن في التوجّه نحو قطاعات غالبا ما تكون منافذُها التشّغيليّة ضعيفة حتىّ

 يتجنّبوا الأجور المتواضعة جدا. وإلى جانب أولئك الذين يدافعون عن حقوقهم

 الاقتصاديةّ والاجتماعية، فإننّا نشهد بعض النقاط المضيئة لدى أصحاب المشاريع من

 الشباب مثلا أولئك الذين بعثوا إلى الوجود منظومة بيئيّة من الشركات الناشئة في

 تونس. وهكذا فإنّ سمعة بعض الشركات المتخصّصة في الأجهزة المتصّلة عن بعد على

سبيل المثال، يتجاوز الآن حدود البلاد التونسيّة.

في الحصول على فرص الشّغل
فجوة بين العرض والطلب
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Cela fait deux ans qu’ils se mobilisent dans la rue contre 
le projet de loi de réconciliation avec les corrompus. Les 

jeunes du mouvement Manich Msamah (On ne pardonne pas) 

battent le pavé, été comme hiver, de jour comme de nuit, 

structurés et organisés à la façon des mouvements Occupy. 

Mais ils n’étaient que quelques centaines. Où sont les autres ? 

51% de Tunisiens ont moins de 30 ans mais beaucoup se sont 

démobilisés sept ans après la révolution. Des associations 

comme Damj ou Chouf pour les droits des personnes 

LGBT ou encore I Watch pour la lutte anti-corruption se 

mobilisent aussi en utilisant les réseaux sociaux pour 

alerter et sensibiliser. Mais peu s’intéressent à la chose 

politique, dégoûtés des promesses non tenues des 

politiciens et de leurs magouilles. Seuls 3% des jeunes 

entre 18 et 21 ans sont inscrits sur les registres électoraux. 

Beaucoup rêvent d’ailleurs et certains construisent peu à peu 

une movida artistique qui tente de prendre son envol à travers 

des peintres, musiciens, DJs, faiseurs de festivals underground, 

booktubeurs et autres arts.

 مضت الآن سنتان منذ أن احتشد الشّباب في الشوارع ضدّ مشروع المصالحة مع

 الفاسدين. إنّ الشّباب المنضوي تحت حركة »مانيش مسامح« )لن أتسامح( يجوبون

 أرصفة الشّوارع، في الصّيف والشّتاء، ليلَ نهارَ، مهيكَلين ومنظَّمين على شاكلة »حركات

 احتلال الشّوارع« Occupy. لكنّهم لم يكونوا سوى بضع مئات. أين هم الآخرون؟ إنّ

 51٪ من التونسيين تقلّ أعمارهم عن 30 عاما ولكنّ الكثير منهم قد تمّ الإفراج عنهم

 بعد سبع سنوات من الثوّرة. وهكذا فإنّ جمعيّات مثل جمعيّة »دمج« أو »شوف«

 )انظر(  لحقوق المثليين بجميع أصنافهم  LGBT أو »أيَْ ووتش« I Watch  لمكافحة

 الفساد يعُلنون حملة من التعّبئة أيضا باستخدام شبكات التوّاصل الاجتماعي لتنبيه

 النّاس ورفع مستوى الوعي. ولكنّ قلةّ هم الذين يهتمّون بالشّأن السياسّي، بسبب

 حالة الاشمئزاز من وعود السياسيّين التي لم تتحقّق. وفقط 3٪ من الشّباب الذين

 تتراوح أعمارهم بين 18 و21 سنة مسجّلون في السجلّ الانتخابّي. وحلم العديد هو

MOVIDA الانتقال إلى أماكن أخرى، والبعض الآخر يبني تدريجيّا مشهدا فنّيّا 

 يحاول أن يقطع فيه رحلتهَ من خلال الرسّامين، والموسيقيّين، ومقدّمي الأغاني المسجّلة

  sDJ ، ومنظمّي المهرجانات في محطاّت مترو الأنفاق  وناشري فيديوهات الانترنت

  booktubeurs وغيرها من الفنون.

jeunes et engagement MILITANTISME OU JE-M’EN-FOUTISME

الشباب والالتزام
 النضال مقابل اللّامبالاة

أي نعم، انجموا

Tawfiq Omrane (Tunisie)

 في الحكم الديمقراطي مش أكيد إلّي آنا بش  نمشي ننتخب

Coté (Canada)

 كِيفْ مَا فِي عَهْدْ بِنْ عْلِي 99,99 ٪ مِنْ الشَبَابْ مُوشْ باَشْ
يِنْتخَْبُو، وُ كِ العَادَة باَشْ ترْصَِّ قرَْعة

Chedly Belkhamsa (Tunisie)

هَيَّا  إناَضْلوُا

لْ  — أوُكِ لحَْظةَ إنِكَْمِّ
Candy Crush ْطرًْح

 Willis from Tunis
(Tunisie)

في الحكم الملكي مش أكيد بش الناس  يمشيو ينتخبو في الحكم الدكتاتوري مش أكيد بش الناس  يمشيو ينتخبو في الحكم الدّينيّ مش أكيد بش الناس  يمشيو ينتخبو


